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11.AlorsleDiablelelaiſ | II. Et qu'ils te porte

ſe,&voici les Anges s'apro- ront en leurs mains, de

cherent,& leſeruoyent peur que tu ne heurtes de

- —[ton piedà quelque pierre.

S. MAR c, ch.1. 12. Mais Ieſus reſpon

v.12. Et incontinëtl'E-|dant lui dit, Il a eſtédit,

ſpritlepouſſa au deſert. Tu ne tenteraspoint le Sei

13. Et fut là au deſert |gneur ton Dieu.

quarante iours, eſtant ten-| 13. Et quand toute la

té de Satan, & eſtoit auec | tentation fut finie,le Dia

les beſtes ſauuages, & les ble ſe partit de devers lui

Anges le ſeruoyent. .'iuſqu'à vn temps.
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PREMIER SERMON

ſurl'Hiſtoire delaTentation

de noftre Seigneur.

# o vs liſons au dix-ſeptiéme

à chap. du premier liure de Sa

#|$#|# muel,que Dauid ayant tué en

#$@ $ # duel le Geant Goliath , ceux

$ % $*3 [º
d'Iſraël &de Iuda ſe leuerent

- &ietterent cris d'eſiouïſſance..

*Et au chapitre ſuiuantil eſtrecité,que comme

ils reuenoyent,Dauidretournant de la desfai

t; du Philiſthin,il ſortit des femmes de toutes
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I. Sermon ſur l'Hiſtoire -

· · les villes d'Iſrael, pour chanter, & qu'enſem

ble ſortirent des† aller au deuant

du RoiSaul auec tabours, auecioye, & auec

rebecs. Et les femmes qui iouoyent ſ'entre

reſpondoyent & diſoyent,Saul en a frappé ſes

§Dauid ſes dix mille. | -

Lepeuple de Dieu,les Chreſtiens,n'ont-ils

point, ſans comparaiſon, plus de ſuiet de ſ'é-

iouïr, liſans& meditans attentiuement l'Hi

ſtoire que nousvenons de lire : En icelle S.

Matthieu nous deſcrit&le duel & la victoire

que Ieſus Chriſt a euë ſur le Diable, vrai Go

liath, vraigeant infernal. En ceſte hiſtoire il

n'y a trait aucun qui ne ſoit capable de nous

inſtruire,de nous conſoler,de nousapporterv

neioyeinenarrable&incomprehenſible.Go

liath eſtoitvn homme mortel: & Satan vn e

ſprit ruſé& puiſſant, ſerpent ancien,lion ru

† Goliath aſſuiettiſſoit aux Philiſthins

eulement les corps des Iſraëlites: mais le Dia

ble enchaiſnoit en ſes pieges&les corps& les

ames de tous hommes pecheurs. Goliath n'a

eſté redouté que peu de temps, il eſtoit inco

gnues aages precedens:mais Satan auoit ſub

iugué& le premier homme, &auec lui toute

ſapoſterité pour iamais. Goliath desfioit les

Iſraëlites au combat d'vn à vn : Car quelque

puiſſant qu'il fuſt,vne compagnie des Iſraëli

tes n'en fuſt-elle pas bienvenue à boute Mais

le Diable au premier combat contre Adam

º - - l'a-



de la Tentation. .

l'auoit tellement vaincu,& tellement rendu

eſclaue toute ſa poſterité, que tous les hom

mes enſemble n'euſſent iamais peu ſecouër le

iougde ſatyrannie. Les Philiſthins,ayans veu

que leur fort homme eſtoit mort, ſ'enfuirent:

Auſſi noſtre principal dccuſateur eſtant vain

cu, n'eſt-ce point pour mettre en route tous

nos ennemis Les Iſraëlites qui durant le deffi

de Goliath eurent fort grand peur , apres la

mort d'icelui ſe rallient,§ les Phi

liſthins,les battent,pillent leurs camps. Auſſi

la frayeur que nous donnoit la tyrannie du

Diable ſous le peché,n'eſt-elle point conuer

tie en aſſeurance ſous lagrace de Ieſus Chriſte

Maintenant nous pourſuiuons Satan. Nous

menonsbattans,&mettons en deſroute tous

ſes ſuppoſts,tous nos ennemis, voire la mort

meſme. Nous ſommes chargés de leurs deſ

pouilles. -

Puis que ces choſes ſont telles , ne iette

rions-nous point auſſi cris d'eſiouiſſance: Da

uid fils d'Iſai en atué dix mille : mais Chriſt

Fils de Dieu atué pluſieurs millions.Ainsno

ſtre reſiouiſſance eſt bien mieux fondee. Car

la mort de Goliath & de quelques Philiſthins

n'a point exterminétous les Geans, n'a point

empeſché qu'à diuers temps apres les Iſraëli- .

tes n'ayent eu ſur les bras pluſieurs puiſſantes

, armees. Mais Chriſt vne fois pour toutes a

vaincu Satan, & auec lui tous nos ennemis

- - - A iij



6 I. Sermon ſur l'Hiſtoire

\

Car noſtre Seigneur au ſeizieſme de S. Iean

nous dit, Ayez bon courage, i'aivaincu le monde,

Si le monde,auſſi le Prince du monde,lequel

au meſme chapitre il dit eſtre deſia iugé. Il eſt

vrai que Satan nous liure encor§ aſ

ſauts : que iour & nuict il chemine à l'entour

denous,cerchât qui il pourra engloutir.Mais

tout cela, comme à ſa plus gran† confuſion,

auſſiàla confirmation de noſtre ſalut. Il en eſt

aux convulſions,iliette les derniers ſanglots,

tandis que le bruit qu'il fait nous reſveille du

dormir de peché, exerce noſtre foi, & nous

retient es bornes d'vne vraye humilité,atten

dant que Chriſtaitaboli tout empire, & no

tamment la mort, ennemi qui ſera deſtruit le

dernier,comme l'enſeigne l'Apoſtre au 15. de

la premiere aux Corinthiens.

'Or nous eſt l'hiſtoire preſente vne preuue

aſſeuree de la victoire que Chriſt a obtenue

contre le Diable. Hiſtoire grandement digne

de noſtre attention. Carelle nous repreſente .

le combat de deux puiſſans ennemis, du Fils

de Dieu createur &códucteur de toutes cho

ſes contre le Diable qui eſt ce fort armé dont

il eſt parlé en l'Euangile. Et pour conſiderer

ſommairement ce quinous eſt ici propoſé,on

le peut rapporter à deux poincts. Car au pre

mier l'Euangeliſte nous recite comment Sa

tan a tenté Ieſus Chriſt,& en ce combat ſ'eſt

efforcéde le renuerſer. Que fuſt deuenu§
- • c



de la Tentation.

ſtre ſalut, ſi Satan fuſt venu à bout de ſon en

trepriſe ? Mais ilauoit à faire à trop forte par

tie.C r le ſecond point de l'Hiſtoire monſtre

ra en quelle façö &auec quellesarmes Chriſt

eſteignant tousles dardsenflammés dece Ma

lin,l'a vaincu & chaſſé au loin.

Désl'entree le mot de Tenter dont vſe l'E-

uangeliſte nous donne à entendre que Satan

a dreſſé des embuſches à Ieſus Chriſt. Car ſe

ſentant trop foible pour combattre ouuerte

ment contre le Fils de Dieuil en vient aux ru

ſes, il taſche de le circonuenir,il eſſaye de lui

faire commettre quelque peché. Car il eſtoit

aſſeuré que ſi noſtre reſpondant euſt peché,

pournous euſteſté nulle la ſatisfaction,& il ſe

§ partrop, voire eternellement,em

eſché de ſatisfaire pour ſoi-meſme.Mais l'iſ

§du combat monſtre euidément queChriſt

a participé ouybien à nos infirmités,mais non

à nos iniquités : qu'il a eſté tenté de meſme

comme nous,ouy en toutes choſes:mais horſ

mis peché,comme il eſt dit au' 4.de l'Epiſtre

aux Hebrieux, · -

Or en ceſte tentation du coſté du Diable

il faut remarquer tant les aûantages qu'il a

creu auoir de ſ'engager au combat, que les

traits qu'ila deſcochés contre Ieſus Chriſt.

Son premier auantage il l'a pris du lieu où

eſtoit Ieſus Chriſt. Pour lors il eſtoit au de

ſºrt, eſloigné des hommes, & parmi les beſtes

A iiij
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ſauuages.Satana creuceſte occaſion luieſtrefa

uorable. Et de fait il n'y a nulle doute que la

ſolitude ne ſoit beaucoup plus propreauxem

buſches qu'vn lieu fort frequété.A quoi peut

eſtre† ce quieſt dit au 4.de l'Eccleſia

ſte:Malheur à celui qui eſt ſeul:d'autant qu'e-

ſtant tombé il n'y aura perſonned'autre pour

le releuer. Ceci peut receuoir éclairciſſement

par exemples.Carileſttres-certain que la ſoli

tude ſouuent donne occaſion à pluſieurs per

ſonnes de commettre ce dont ils s'abſtien

droyent ſ'ils eſtoyent en compagnie. Au mi

lieu deSodome Lothaveſcu chaſtementen ſa

maiſon, mais retiré en vne cauerne ſes deux

filles commettent inceſte aueclui. En la mai

ſon de leur pere les freres de Ioſeph n'euſſent

iamais oſé mettre la main ſur lui : mais le vo

yanstout ſeuletaux champs ils machinent de

le mettre à mort. Nous dirons qu'vne mau

uaiſe beſte la deuoré; Et la ſolitude fut l'occa

ſion dumauuaistraitement que Ioſeph receut

d'eux. º !

Amnon fils de Dauid n'vſa point de force

contre Thamar ſa ſœur, qu'il n'euſt fait reti

rervn chacun arriere de ſoi.Cain frappa Abel,

non en la maiſon de leur pere, mais comme ils

eſtoyentaux champs. Tant eſt propre la ſoli

tude à l'execution des meſchantes conuoiti

ſes.Le Diable doncſelon ſa couſtume a aſſailli

Jeſus Chriſt,nonau milieu de Ieruſalem,mais

• dans



de la Tentation. 9,

dans le deſert, & a eſtimé que Chriſt eſtant là

tout ſeul pourroit eſtre plus facilement ſeduit.

Mais il ſ'addreſſoit à celui qui ne ſeduit per

ſonne,qui auſſi ne peut cſtre ſeduit.Il ſ'addreſ

ſoit à celui qui n'eſt iamais ſeul.Chriſt n'eſtôit

oint en,la compagnie des hommes. Non.

Mais n'eſtoit-il pas enuironné de pluſieursle

gions d'Anges leſquels, comme il eſt dit en ce

texte s'approcherents & le ſeruoyent. Et quand il

n'euſt-eu aucuii Ange auec lui euſt-il pour

tant eſté tout ſeul ? Il ne la iamais eſté, puis

u'il a touſiourseſté au ſein du Pefe,puis que

§ le commencemcnt ceſte parole eſtoit auec

Dieu,puis qu'en lui de toute eternité le Pere a

pris ſon bon plaiſir. Mais Chriſt lui meſme en

termes formels & à ſon auantage ſould ceſte

queſtion , au 8. de S. Iean , Ie ne ſuis point

ſeul , mais il y a moi & le Pere qui m'a en

uoye. -

Cependant, puis que pournous ſeduire le

Diable eſpie la ſolitude. C'eſt à nous non à

cercher les deſerts, mais à euiter la tentation,

& à demeurer vn chacun és bornes de la vo

cation à laquelle Dieu nous aappelés. Chriſt

ſ'y eſt retiré pour les raiſons à lui particulietes,

&qui ſeront marquees én leur lieu. La perſe

cution ya ſouuent chaſſé les fideles obligés à

laconſeruation de leur vie. Mais qu'vnhom

me,meſme au temps de la proſperité,quitte ſa

vocation,fuyetoute ſocieté, viuc tout ſeul au
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:

deſert , c'eſt ce que le Diable demande,

pour plus aiſément le ſeduire. Mais à ceſte

ſolitude ont dés long temps remedié les

Moines. Ils en retienent bien le nom. Car

Moine veut autant à dire que ſolitaire. Et ce

pendant ils ne viuent rien moins que ſolitai

rcs , rien moins que parmi les deſerts. Que

ſ'il aduicnt quelquefois que nous-nous trou

uions ſeuls au regard des hommes : ſouue

nons-nous que Dieu nous void & qu'il eſt a

uec nous.S'il nous void, ſ'il contemple nosa

ctions, mais nos cœurs, ne ſeroit-il pointven

geur de nos iniquitez : Viuons donc retenus:

viuons autant & plus en crainte deuant lui,

que ſi tous leshommesnous voyoyent.Siauſ

ſi Dieu eſt auec nous , qui ſera contre nous ?

uand nos plus proches nousauroyentabanplus p

donné , le Seigneur nous recueillira. Si les

hommes nous reiettent, Dieu nous receura,

&ne permettra point que le Diable nous ten

te outre noſtre portee. - -

L'autre auantage, que Satan a creu auoir

ſur Ieſus Chriſt, c'eſt que Chriſtayant iuſué 4o.

iours & 4o. nuicts finalement# Le Diable

a eſtimé que la faim auroit affoibli IeſusChriſt

& rendu moins habile au combat contre lui,

Et certes des ſoldats alangouris & affamez ne

rendront pas beaucoup de combat, ne feront

pas grand reſiſtance. Et la faim n'affoiblit

· · pas



de la Tèntation. II

as ſeulement le corps,mais auſſi le courage:
voire la faim eſt vne rage qui porte l'homme

au deſeſpoir. Il n'y a aucun mal qu'vn hom

me affamé ne face,aucun mal qu'il ne ſouffte.

, Ainſi eſt le Diable vn fort grand naturaliſte.Il

remarque ſoigneuſement la nature& les incli

nations de chaque choſe : & ſelon qu'il croid

en eſtre bien† il aſſaut vn chacun par

lapartie la plus foible, propoſant à vn chacun

† allechemens au mal, qu'il croira propres

pour chatouiller & émouuoir la conuoitiſe.

Il ſçait ce qui peut émouuoirvn larrºp.Il ſçait .

ce qui a force ſurvn voluptueux. Par artifices ,

il pouſſe le meurtricr iuſqu'à l'execution. A

ceux qui ont quelque horreur de l'iniquité,il -

s'efforcera de pallier le vice, d'extenuer le pe

ché. A ceux qui apprehendent la vengeance

ou de Dieuou du Magiſtrat, il trouue & pro

poſe des apparences de ſeureté.Que s'il y en a

qui ſentent deſia le bourreau de la conſcien

ce:iln'oublie rien de tout ce quiles peut pouſ

ſerau deſeſpoir. Il noircit leurs taches, ilag

graue leur peché, il amoindrit la miſericorde

de DieuS'il pouuoit,illeur fermeroit le ciel:il

leur ouuriroit les abyſmes.

De meſme ilaiugé,que puis que Chriſt a

uoit faim,il viendroit plus aiſément à bout de

lui pour le porter bongré malgré lui à quel

que moyen illegitime, éloigné de ſon deuoir

&proche de la desfiance. Mais nous verrons

-
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qu'il s'eſt fort meſconté de ſon calcul : que

Chriſt a eu faim au deſert, non pour ſuccom

beren ce combat : mais pour faire voir com

bien eſt foible,voire nulle la force des ſollici

tations du Diable contre le Fils de Dieu,lors

meſme qu'au iugement'd'vn chacun il eſtoit

en lieu & en eſtat deſavantageux, puis qu'au

deſert,puis qu'ayant faim.Car auſſi comment

la faim eſtonneroit-elle celui qui raſſaſie les

affamez, qui donne à boire aux alterés , qui

nous raſſaſſie de la graiſſe de ſa maiſon, qui

nous abruue du fleuue de ſes delices, qui eſt

noſtre viande, quieſt noſtre breuuage ? Celui

pecheroit-il par la faim, duquel la principale

viande eſt de faire la volonté de celui qui la

enuoyé & de parfaire ſon œuure, comme ille

teſmoigne au 4. de S.Ieana

A ces deux auantagesadiouſtons la circon
ſtance du temps qui eſt marquee en noſtre

texte par ce mot Alors.† alors ? Incon

tinent apres le Bapteſme de Ieſus Chriſt. De

Ieſus Chriſt auquel peu auparauant Iean Ba

ptiſte auoit rendu ce teſmoignage, Voila l'A-
gneau de Dieu, au premier desiean : De Ie-'

ſus Chriſt,duquelle Perevenoitde dire au 3.

deS.Matthieu,Cettui-cieft mon Fils bien-ai

mé, en qui j'ai pris mon bon plaifir. Bref de

Ieſus Chriſt qui commençoit à exercerpubli

quement la charge qui lui auoit eſté commiſe

Nous ne liſons pas que Satan ait tenté Ieſus

- Chriſt,

*
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Chriſt,tandis qu'il a veſcu commeparticulier

en la maiſon de Ioſeph & de Marie : mais

maintenant qu'il le void inſtalé en ſa charge,

voire dés le commencement,meſmesen quel

que ſorte auant† la commence,le Diable

s'auance pour le fai

fin que tout le reſte de ſon miniſtere demeure

infructueux. Ennemicaut & ruſé. Il veut ob

uier aux commencemens. Il ſçait combien

nuiſt le retardement, que le remede àvn mal

ne peut eſtré trop toſt apporté : que s'il n'é-

touffe le regne de Ieſus Chriſt dés ſa naiſſan

ce,il faudra neceſſairement que le ſien dimi

nue,qu'àla fin il ſoit renuerſé.Ainſil'ennemi

de noſtre ſalutn'a rien omis, non pas meſmes

es formalités & circonſtances.Ayant à com•

battre Ieſus Chriſtilaprisſon temps:Croyant

plus facile de le renuerſer, que s'il euſt atten

du ſon plein eſtabliſſement. Mais auſſi en ce

poinct s'eſt abusé le Tentateur. Carle regne

de Ieſus Chriſt n'a point de fin, point auſſi de

commencement. Les fondemens de ſa domi

nation ſont non en la terre, mais au ciel : ils

· n'ont point de temps, ils ſont eternels. Et la

nature de ce regne eſt qu'il croiſt& s'augmen

te par l'oppoſition de ſes ennemis , par leur

contradiction. Plus le Diable machine, plus

ildreſſe d'embuſches à Ieſus Chriſt,plus auſſi

paroiſt la lumiere de l'Euangile,& ce par la ſa

geſſe admirable de celui qui conuertit les te- .

- * -
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re chopper dés l'entree,a- '
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nebres en lumiere, & qui change les maledi

ctions desaduerſaires en benedictions ſur ſoir

euple. Et de fait ceſte circonſtance regarde

auſſil'Egliſe de Dieu,voire chaque fidele.Vn

Ancien eſcriuant ſur ce paſſage dit, qu'alors

le Diable fait ſes plus grands efforts contre

nous lors que nous ſommes ſanctifiez. Com

me ſ'il diſoit, qu'alors auec plus d'animoſité

il ſe bande contre nous, quand il void que

| Dieu nous a choiſis pour ſes enfans. Et l'ex

· perience parle pour nous en cet endroit. A

uantque Dieut'euſtappelé à ſa cognoiſſance,

tu iouiſſois , ce diras-tu, de repos en ta con

ſcience. Rien ne te moleſtoit. Tout le monde

t'eſtoit ami. Mais maintenant que tu asem

braſſé la profeſſion de l'Euangile,tues trauail

lé de tous coſtez, tu as des tentations à droi

. te & àgauche, hors de chés toi, en ta maiſon.

Prenbon courage,&que cela te ſoitvnemar

que de ta vocation & de ta ſanctification. Le

Diable tente Ieſus Chriſt lors qu'il'le void

commencer ſon miniſtere. Auſſi trouuant

mauuais que tu te vouës au ſeruice de Dieu,

il ſ'efforce de troubler ton repos, comme il

n'auoit garde de te reſveiller pendant que tu

eſtois endormi en tes vices. Car tel repos, tel

dormir luieſtagreable.Lameſme§

doit eſtre donnee à pluſieurs poures Egliſes

ui dés leur naiſſance experimentent contre

leur eſtabliſſement la rage & la ruſe du Dia

º ble
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ble. Tels efforts doiuent eſtre pris pour vn

teſmoignage aſſeuré que le Soleil de iuſtice

luitau milieu de nous. Au fort de l'hyuer ne

paroiſſent point ſur la terre les beſtes veni

meuſes. Au lieu qu'au printemps lors que

le Soleil a plus de vigueur ſortent les ſer

pens & autres inſectes. De meſime on re

. marque ceſte difference entre les pays eſquels

la parole de Dieu eſt preſchee , d'auec ceux

oùelle ne l'eſt point.En ceux où elle eſt preſ

chee le Diable écume ſon ire , & ſuſcite di

uerſes tentations contre les auditeurs d'icel

le. Au lieu qu'il laiſſe les autres qui n'ont

point ouy parler de Ieſus Chriſt ni de ſa pa

role, il les laiſſe di-ie ſans aſſaut ſe plon

er es tenebres de leur erreur & diſſolution.

Or Ieſus Chriſt lui a reſiſté , afin qu'il nous

ſouſtiene auſſi & au commencement de no

ſtre courſe,& iuſques à la fin d'icelle.

Et voila les auantages que Satan a preten

du prendre contre leſ§ Chriſt.

Suiuent maintenant au texte les traits

qu'il a decochés contre icelui , que nous ne

toucherons que ſommairement en l'heure

preſente- Satan donc ayant pris ſon temps,

commen ce ſa tentation. Tentation qui n'eſt

point d*vne ſorte : car il ſ'effôrce ou de cor

rompre ſa foi, ou de lui faire changer d'ob

iect. Pour corrompre la foi de Ieſus Chriſt,

-
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il entreprend de le faire ou tomberen defaut,

ou monterà l'excés. Il taſche de le porter au

defaut, c'eſtàdire à la desfiance par ſa premie

retentation, quand il lui dit s'approchant de

lui, Si tu es Fils de Dieu, dique ces pierres deuienent

pains, Commes'il diſoit, Ne vois-tu pas bien

que tu es abandonné de Dieu, & deſnué de

tout ſecours?ſans doute ſitueſtois Fils deDieu

tu ne mourrois pas de faim : pluſtoſt, pour te

ſouſtenir,ſeroyent ces pierres ici conuerties en

ain.Et puis que tel changement n'arriue pas,

tu n'es point Fils de Dieu,& tu periras de faim.

L'intention de Satan eſt de faire conclurre à

Ieſus Chriſt, que Dieu l'a abandonné puis

que les moyensexrericursluidefaillent Donc

rien plus ne lui reſte que d'auoir recours à

toutes ſortes de moyens, quoique non legiti

mes , comme de commander à des pierres

qu'elles deuienent pain. Ainſi le Diable

rend a taſche'd'arracher à l'homme la con

† qu'il doit auoiren Dieu , pour le con

duire à des pierres , c'eſt à dire à des moyens

defendus de Dieu.Stratageme &artificemer

ueilleuſement pernicieux. Ainſi pour ce que

l'Eternel n'auoit point reſpondu à Saulni par

ſonges, ni par Vrim, ni par les Prophetes, le

§déslongtemps il eſtoit poſſe

dé, l'incite à s'adreſler à vne§ qui auoit

l'eſprit de Python. Ainſi pluſieurs impatiens

ºn§ maladies & langueurs ſe desfient du

ſe
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ſecours de Dieu , ont recours aux deuins&

arts magiques. C'eſt ſans,c'eſt contre le com

mandement de Dieu,commanderaux pierres

qu'elles deuienent pain.Ainſi le Diable pouſ

ſe pluſieurs poures au larcin, pluſieurs offen

ſez à la vengeance, pluſieurs affligez au deſe

ſpoir : ſur tout ceux qui ſont à l'article de la

mort, ſi Dieu par ſa miſericorde ne nous ſou

ſtient au milieu des tentations que le malin

nous liure. - , , t

Ceſte premiere tentation n'ayant point

reuſſi,il paſſe à la ſeconde,& n'ayant peu me

ner IeſusChriſtau defaut,ileſſaye de le mener

àl'excés.Ainſi Satan extrauague auxextremi

tez, & la ſeule vertu obtient le milieu. Elle

garde meſûre tandisque le malin ou défaut à

Dieu,ou excede contre lui. Or le diable†

porte Ieſus Chriſt en la ſaincte ville & le met

ſur les crencaux du temple, & lui dit, Si tu es

Fils de Dieu iette toienbas, car il eſt eſcrit, Qu'ildon

nera charge de toi à ſes Anges, &'ils te porteront en

leurs mains,depeurquetuneheurtesdetonpiedàquel

quepierre.Comme s'il diſoit, Puis que tute fies

tant en Dieu , donne-nous vn peu quelque

preuue & teſmoignage extraordinaire. Car ſi

tu te fies en lui, feras-tu difficulté de te ietter

en bas ? & ſitu es ſon Fils, manquera-il à te

conſeruer?Or pourdonner couleur à ſa tenta

tion il produit vn paſſage de l'Eſcriture, afin

de conttequarrer celui que Chriſt auoit alle- .
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gué en ſa premiere reſponſe. Paſſage fortex

cellent pris du Pſeaume 91. Mais en la cita

tion duquel il commet deux omiſſions nota

bles. Il dit vrai en citant le verſet onziéme:

mais pourquoi au meſme verſet omet-il ce

qui eſt de† , en toutes tes voyes. Il dit

, en tes voyes. Non donc hors d'icelles. Or

" eſtoyent-ce les voyesde Chriſt que le Diable

lui propoſoit P Dieu n'aſſiſte† : il n'ot

troye point auſſi la garde de ſes Anges à ce

lui qui ſe precipite : mais à celui qui chemi

ne par degrés en ſa vocation. L'autre omiſ

ſion eſt du verſet treizieſme du meſine Pſeau

me. Il taiſt ſubtilement cela , pource qu'il

faiſoit contre lui. Car c'eſt de lui propre

ment qu'il faut entendre ces paroles , Tu

marcheras ſur le lion, & ſur l'aſpic, & fouleras le

lionceau & le dragon. Ainſi le Diable, pour

lus aiſément perſuader aux hommes ce que

† lui ſemble , quelques meſchans qu'ils

ſoyent, il les endort par l'Eſcriture meſine:

ſoit ſur la miſericorde de Dieu , ſoit ſur la

legereté de leur peché. Quant aux diſſolus

& deſbordés, il les enchante par ce que Ie

ſus Chriſt dit au vingt-vnieſme de Sainct

Matthieu. En verité ie vous di que les pea

gers & les paillardes vous deuancent au ro

yaume de Dieu. Il leur propoſe cela nue

ment , ſans y ioindre ce qui eſt eſcrit au 33.

N , - • • • • • • , d'E
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d'Ezechiel, Ie ſuis viuant, dit le Seigneur

l'Eternel , que ie ne pren point plaiſir à la

mort dumeſchant, ains pluſtoſt que le meſ- .

chant ſe deſtourne de ſon train & qu'il vi

ue. Deſtournez-vous , deſtournez-vous de

voſtre meſchant train , & pourquoi mour

riez-vous ô maiſon d'Iſrael ? Ainſi aux aua

ricieux il propoſe ce qui eſt eſcrit au cin

quieſme de la premiere à Timothee , aſça

uoir, Que ſi quelcun n'a ſoin des ſiens, &

principalement de ceux de ſa famille, il a

renié la foi , & eſt pire qu'vn infidele. Paſ

ſage propoſé par l'Apoſtre , non en faueur

des auaricieux, mais contre les prodigues &

faineans. Ainſi il entretiendra les gour

mands & yurongnes ſur ce que Sainct Paul

ditàTimothee au cinquieſme de ſa premie

re, qu'il ne boiue plus d'eau , mais qu'il v

ſe devin. Comme ſi cela fauoriſoit leur diſ

ſolution , puis qu'il dit, Vſe d vn peu de

vin Adiouſtant la raiſon, à cauſe de ton e

ſtomach , & à cauſe des maladies que tu as

ſouuent. En ceſte façon le Diable a ac

couſtumé d'abuſer de l'Eſcriture. Que s'il

l alleguoit entiere il lui ſeroit impoſſible d'in- .

duire par icelle l'homme au mal. Comme

en cet endroit, qui ne void que ce ſeroit v

ne temerité enragee de ſe ietter en bas d'v-

ne haute tour, puiſque Dieu ne promet de

garentir que ceux qui cheminent en leurs

- - - - - - - _- - - B ij
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voyes, c'eſt à dire envne vocation legitime&

reglee par la parole de Dieu. · . M

| Cefte ſeconde tentation s'eſtant trouuee de

nul effect, le Diable adiouſte vn troiſiéme&

dernier aſſaut, pour induire Ieſus Chriſt à lui

rendre l'honneur qu'il deuoit àDieu ſeul. Ie

ſus auoit Dieu ſeul pour obiect de ſon adora

tion,& de ſoninuocation. Et le Diable lui dit

apresl'auoirtranſporté ſurvnefort hautemö

| tagne,& lui auoir monſtré tous les royaumes

du monde,& leur gloire, Ie te donnerai toutes ces

choſes,ſi en te proſternant enterretum'adores, Ten

tation compoſee d'impudence, de menſonge,

& de ſacrilege. D'impudence : Ilauoit eſté re

ietté,repouſſées deux aſſauts precedens, & il

entreprendencor ce troiſieſme. C'eſt là le na

| turel de ce malin eſprit.Etilenvſe de meſme à

- l'endroit des fideles. Il ne ſe rebute point au

| premier refus.Il nous aſſaut par pluſieurs fois,

par pluſieurs endroits, par tous endroits. Ses

ruſes ſont enchaiſnees,elles s'entreſuiuent.La

fin de la premiere eſt l'entree à la deuxiéme:

· Ceſte-ci§ d'vne troiſiéme, ains d'vnnö

bre infini. Car qui pourroit ſuffiſamment &

| ſansſe laſſer reciter ſes tentations de celui qui

ne ſelaſſe point de tenter,qui à tous momens,

quià toutes occaſions attente au repos de nos

conſciences, au ſalut de nosames. Celui qu'il

n'a peu ſeduire en ſa ieuneſſe, il netient point

àlui qu'il ne le face trebuſcher en la#
C#
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quiſeul de

Ce qu'il ne peut gagner par la volupté, ill'ob

tient par l'ambition.Sil'vne& l'autre eſtinu

§ l'auarice.Apres cette-ci,quel

qu'autre.Auec cette-ci pluſieurs autres.Car le

Diable pretend d'enlacer chacun homme par

tant de pieges &entant de ſortes de liens,que

iamais pas vn ne lui puiſſe eſchapper. Ainſi

veut-il pouſſer Ieſus Chriſt à la desfiance, àv

ne trop grande confiance, à l'auarice,& à l'i-

dolatrie.Ilya auſſi du menſongetouteuident

en ceſte tentation. Il promet de donner les

Royaumes du monde&† Lui, qui

n'a par droict que du mal, dubien que parv

ſurpation, romet ici les Royaumes à celui

§ eſt Roi&iuſte poſſeſſeur de

routes choſes.Il eſt vrai qu'au 12.de S.Iean le

Diable eſtappellé Prince de ce monde. Mais

par le monde il faut entendre les iniques,qui

ar leur iniquité volontaire,auſſi bien que par

e iuſte iugement de Dieu , ſont aſſeruis à la
tyrannie du Diable, lequel ne poſſede choſe

aucune que par perfidie & deſloyale vſurpa

tion.Ce qu'il promet donc ici,c'eſt ce qu'il ne

veut, ni ne peut tenir. Il ne le veut : car s'en

deſſaiſiroit-il ſi cela dependoit de ſa puiſſance.

A-ill'eſprit enclin à faire du bié à autrui.Ains

lui qui pouſſe & le corps & l'ame des hom

mes en la gehenne, te donneroit-il ſes biens?

mais eſpargneroit-illes tiens ? Eſt-ilveritable

en ſes promeſſes:Ainsmenteur.#"à quiap

· 5 u]
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artienent les Royaumes，Etquiles diſtribuee

- † moiregrient les Rois, dit le Sage au 8. des

Prouerbes , & les Princes decernent iuſticé.

Et Ioſaphat au 19. du 2. liure des Chroni

ques, dit aux Iuges , Regardez que vous fe

rez : car vous n'exercez pas la iudicature de

par vn homme, mais de par l'Eternel, lequel
,. - - - -

eſt parmivous en iugement.Danielau 2.cha

· pitre dit à Nebucadnezar , C'eſt Dieu qui

change les temps & les ſaiſons, qui oſte les

rois,& qui eſtablit les rois quidonne la ſageſ

· ſe aux ſages,& la cognoiſſance à ceux qui ſca

uentque c'eſt de prudence. Au 19.de S.Iean,

. nous voyons comme Ieſus reſpondità Pilate.

Tu n'aurois puiſſance quelconque ſur moi,

s'il ne t'eſtoit donné d'enhaut pour ceſte cau

ſe celui qui m'aliuré à toi a plus grandpeché.

EtS Paulau 13.de l Epiſtre aux Romains,Que

toute perſonne, dit-il, ſoit ſuiette aux puiſ

ſances ſuperieures : car il n'y a point de puiſ

ſance ſinon de par Dieu, &# puiſſances qui

ſont en eſtat, ſont ordonnees de Dieu. Le

Prince eſt ſeruiteur de Dieu pour ton bien:

mais ſitu fais mal,crain: d'autant qu'il nepor

te point l'eſpee ſans cauſe : car il eſt ſeruiteur

de Dieu, ordonné pour faire iuſtice en ire, de

celui qui fait mal. Il adiouſte finalement:

Carpour ceſte cauſe auſſi payez-vous les tri

buts, d'autant qu'iceux ſont miniſtres de

Dieu,s'employans à cela. Bref,ilya ici duſa

|

cri
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crilege tout euidemment, de vouloir rauir à

ſoi l'adoration deuë à Dieu ſeul. Si entepro

ſternant en terre tu m'adores. Auſſi Ieſus Chriſt

commenous le verrons,ne le peut plus ouyr,

ains le chaſſa. Car auſſi que pouuoit-il dire

de plus abominable ? Et que pouuoit reque

rir le Diable de plus excellent, & qui lui ſoit

moins deu, ſous vne condition ſpecieuſe en

apparence,fatiſſe en effect. Et quand elleſe

roit vraye , & que le Diable la pourroit ac

complir, y a-il quelque proportion entre ce

qu'il demande , & ce qu'il offre. Cepen

, dant de tout temps, par ſes offres il a fait fleſ

· chir deuant ſoi le genou à pluſieurs ſortes de

perſonnes. C'eſt ce§dragon roux du

quel il eſt dit au 12. de l'Apocalypſe, Il ap- ..
pârut auſſi vn autre ſigne au ciel , & voici vn

grand dragon roux , ayant ſept teſtes & dix

cornes, & ſur ſes teſtes ſept diademes, Et la

queuë d'icelui trainoit la tierce partie dese
ſtoiles du ciel,ſeſquelles il ietta en terre : puis

le dragon s'arreſta deuant la femme qui der ,

uoit enfanter : afin que quand elle auroiten-. .

, fanté il deuoraſt l'enfant d'icelle. Il enchaiſ

ne les hommes de liens d'or & d'argent. Les

autres de promeſſes ſimplement dorees. Les

autres il les accable iuſqu'aux enfers ſous le

fardeau de quelque Royaume , domina

tion , & poſſeſſion, O qu'il eſt difficile

qu'vn riche èntre au Royaume des cieux!

1ity
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Mais il eſt impoſſible à vn auaricieux. Ici a

. lieu ce que dit S. Paul au 6. de la premiere à

Timothee, Ceux qui veulent deuenir riches,

tombent en tentation & au piege, & en plu

fieurs deſirs fols & nuiſibles,qui plongent les

hommes en deſtruction & perdition. Car la

racine de tous maux c'eſt la conuoitiſe des ri

. cheſſes: de laquelle qüelques vns ayans enuie

ſe ſont deſvoyés de la foi, & ſe ſonteuxmeſ :

mes enſerrez en pluſieurs douleurs. Ananias

& Sapphira comme nous le voyons au 5.des

Actes pour auoir par auarice & en mentant à

l'Eſprit de Dieu,voulu poſſèderquelque cho

fe§ que les autres, perdent la vie, conſer

ueeaux autres.Iudas l'vn des douze Apoſtres. .

par auarice trahit à mort le Sauueur de vie,

puis ſe precipita ſoi-meſme.Ainſi fut deſerte

ſon habitation : & ſa portion fut aueclesini

ques. | - - -

Voilaau regard des hommes des tentations

bien fortes, bien preſſantes : Mais que Ieſus

Chriſt a iugees fort legeres., qu'il a fort aiſé

ment ſurmontees. Et voyons-le ſommaire

ment.Car moyennant la grace de Dieu nous

eſperons es exhortations ſuiuâtes expoſer ces

choſes plus au long,& par le menu. Et ceci

n'eſt dit que comme vne expoſition generale

de toute Phiſtoire qu'il faudra puis apres exa

miner ſelon toutes ſes circonſtances & do

ctrines. - · · ·

- - Donç•
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Doncà la premiere Tentation, qui le ſom

moit , s'ii eſtoit Fils de Dieu,de changer les .

pierres en pain, Il reſpond par vn paſſage pris

du8. du Deuteronome,Il eſt eſcrit,L'homme

ne viura point de pain ſeulement,mais detou- .

te parole qui ſort de labouchê de Dieu.Com

me s'il diſoit, Encor que ces pierres ne ſoyent .

paschâgees enpain,ſine mourrai-ie pas pour

tant. La Raiſon. Pource que çe n'eſt pas ſeu

lement le pain qui a efficace de nourrirl'hom

me : mais c'eſt principalement de la benedi

étiop de Dieu que dépend noſtre entretient

Autrement il s'enſuiuroit que celui ou qui

mange le plus,ou qui a chés ſoi meilleure pro

uiſion,ſeroit le plus vigoureux. Et ordinaire

· ment tout le côntraire arriue. Et voulons

nous quelque choſe de plus clair que ce que

dit noſtre Sauueufau 12, de S. Luc, Voyez& :

vousgardez d'agarice : car encore que lesbiés

abondent à quelcun , ſi n'a-il pas vie par ſes

biens. Ezechias n'atttibue ce qu'il ſubſiſte, ce

qu'il a vie & vigueur, qu'à la parole de Dieu.

Carau38. d'Eſaie, apres auoir dit que l'Eter

nel a parlé à lui iladiouſte, Seigneur par ces

choſes là on a la vie, & en tout ce qui eſt en

ces choſes là giſt la vie de mon eſprit : ainſi tu -
me remettras en bon poinct & meferas reui

ure En quelles choſes : En la parole de Dieu

, quiluiauoitredonné ſa force.Dauidau Pſeau

me 4.donne vn excellent commandement ſur

: i -
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ceſte matiere. Il introduit les mondains,ou le

commun,demandât à Dieu les choſes tempo

relles. Et luiil demande à Dieu la clarté de ſa

face. Pluſieurs diſent, Quinous fera iouyr de

biés?leue ſur nous la clarté de ta face,Eternel,

Tu as mis plus de lieſſe en mon cœur, qu'ils

n'ont au temps que leur froment &leur meil

leurvin ont foiſonné.Cóme s'il diſoit.Ta ſeu

le faueur& benediction me ſuffit.Auecicelle,

ie ſuis plus riche que les plus riches: voire ſans

icelle toutes choſes nous ſont inutiles,meſmes

preiudiciables.A ceſte occaſionDieu veut que

les plus riches,au milieu de leur plus grandea

bondance,demandent à Dieuleur pain quoti

dien: pour monſtrer,que les moyens& cauſes

ſecondes n'ont aucune efficace, ſinon entant

que Dieu d'enhaût la leurcómunique.Quand

donc au milieu de noſtre poureté le Diable

nous ſollicite à§
me ne viura point de pain ſeulement, mais de

toute parole qui ſort de labouche deDieu.Di

ſons, que ſi Dieu nous afflige pour vn temps,

ſa gratuité ne ſe retirerapoint§ de deſ

ſus nous. Diſons, que nous ſommes aſſeurez

qu'encerchant premieremét le regnede Dieu

& ſa iuſtice,toutes choſes vous ſeront baillees

par deſſus.Diſons,que ſi Dieu nous a donné le

principal,il ne nous† l'acceſſoire.

il nous a donné la vie eternelle pourquoi non .

ce qui nous cft neceſſaire pour nous y condui

Ic?
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re? ſi la vie,pourquoi non la nourriture ? ſi le

corps,pourquoi non le veſtemét? Ieſus Chriſt

a nourri Moyſe& Elie au deſert,Ionas au ven

tfe du poiſſon : de deux pains pluſieurs mil

liers de perſonnes : Ila multiplié la farine du

cophin,& l'huile de la phiole.C'eſt lui meſme

qui eſpandra ſa benediction ſur noſtre peu,

voire ſur noſtre rien, moyennant que nous

nous confiyons en lui. Ainſi faut-ilauec Ie

ſus Chriſt fermer & la bouche au Dia

ble,& la porte à la desfiance, comme par e

xemples & teſmoignages exprés de l'Eſcri
IllIC . ·

Le meſme en toute autre tentation. Car

il n'y a que la parole de Dieu , qui puiſſee
ſteindre les dards enflammez du† S'il

te dit, Il appert bien que tu n'es pas des en

fans de Dieu,puis qu'il ne t'exauce pas. Reſ

pon, qu'il eſt dit au cinquiéme de l'Epiſtre

| aux Hebrieux, que Chriſtes iours de ſa chair

ayant offert auec grand cri & larmes prieres

& ſupplications à celui qui le pouuoit ſau

uer de mort , & ayant eſté exaucé de ce

† craignoit, iaçoit qu'il fuſt Fils , toutes

ois ſi a-il appris obeyſſance , par les cho

ſes qu'il a ſouffertes : A plus forte raiſon.

dois-tu ployer par obeyſſance : afin qu'auſſi

tu ſois exaucé en temps opportun , & par ſa

miſericorde. . - · · ·

| S'il te dit, Les autres ſont en proſperité,
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Toiſeul, tu es affligé. Reſpon par les paroles

de l'Apoſtre au 12.del'Epiſtre aux†
que le Seigneur chaſtie celui qu'il aime, &

fouëtte tout enfant qu'il auouë. .

S'ilte dit, Ton affliction dure : Le ſecours

retarde partrop.Reſpon ce que nous liſons au

deuxiéme d'Habacuc; S'iltarde,atten-le : car

il ne faudra point de venir, & ne tardera

dint.

S'il te dit, Es-tu des enfans de Dieu, puis

qu'il eſt courroucé contre toi : Reſpon, qu'il

y a bien difference entre la haine & le cour

roux. Or Dieunenous hait point. Car, com

me dit l'Apoſtre au 5. de l'Epiſtre aux Ro

mains , Dieu recommande § tout ſa dile

ction enuers nous, en ce que lors que nous

n'eſtions que pecheurs, Chriſt eſt mort pour

IlOUlS.

S'il te dit, Comment Dieu t'aimeroit-il,

puisque tu es ſigrand pecheur ? Reſpon,Puis

que ie ſuis deſplaiſant de mes fautes,à moiap

partient ce qui eſt eſcrit au 5. de l'Epiſtre aux

Romains, Là où lepeché aabondé,grace ya

abondé par deſſus,
S'il te dit, Puis que tu es attriſté, tu n'as

point de part au Royaume de Dieu. Car il eſt

eſcrit au 14.de l'Epiſtre aux Romains, que le

Royaume de Dieu eſt iuſtice, paix &ioye par

le Sainct Eſprit: Reſpon, Il eſt eſcrit au Pſeau

me97.Lalumiere# ſemee pour leº#
1Cllº
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lieſſe pour ceux qui ſont droits de cœur.Sielle

eſt ſemee; Doncauſſienmon cœur.Elleyger

mera: Elle y croiſtra.Et finalement le dueil de

ma repentance ſera englouti par la ioye dema

foi.

S'il te dit, La mort te panche ſur la teſte:

Reſpon, ce qui eſt eſcrit au 14. del'Apocaly

pſe; Bien-heureux ſont les morts, qui d'oreſ

enauant meurent au Seigneur. Ouy,pour cer

tain,dit l'Eſprit: car ils ſe repoſent de leurs tra

uaux,& leurs œuures les ſuiuent.

S'il te dit, Mais peut-eſtre tu ſeras condam

né: Alorsreſpon,Va arriere de moi Satan.Car

il eſt eſcrit au 3. de S.Iean, que, qui croid au

Fils,ne ſera point condamné.Ie croi: Doncie

ne ſerai point condamné. Donci'aurai la vie

eternelle. Ainſi,auec Chriſt, il ne faut rien

oppoſer au Diable , que la ſeule Eſcriture

Sainčte. -

Ieſus Chriſt prattique le meſme en ſe deſ

ueloppant de la ſeconde tentation. Le Diable

veut qu'ilſeiette en bas de deſſus les creneaux

dutemple. Chriſtreſpond, parvn paſſage pris

du 6. du Deuteronome, Tunetênteras point

le Seigneur ton Dieu. Oreſt-ce le tenter,que

d'entreprendre quelque choſe contre &outre

le commandement de Dieu. Et ſe precipiter

ſoi-meſme, n'eſt-ce point deſobeyr à celui qui

a dit, Tu ne tueras point ? Dieu nous donne •

la vie , & il nous la conſerue par les moyens

N



36 ' I. Sermon ſurl'Hiſtoire

qu'il a lui meſme ordonnez. Outrepaſſer tels
moyens , c'eſt ſe priuer volontairement des

benedictions Diuines.Suiuant cela,nous ap

pellons homicide celui qui ne voudroit ni

manger ni boire. Combien plus celui qui ſe

precipiteroit en vn abyſmee C'eſt donc téter
Dieu que ne conſeruer point, que de perdre la

vie qu'il nous a donnee.Ilavoulu ſauuer Noë

du deluge,à la charge,non qu'il ſeiettaſt dans

les eaux, mais qu'il entraſt dans l'Arche. Il a

voulu ſauuer S.Paul du naufrage, & auec lui

les gensd'armes, mais non à condition qu'ils

s'enfuiſſent , mais qu'ils demeuraſſent auſfi

dans le nauirc. Dieu promet nourriture,non à

l'oiſiueté, mais à noſtre trauail, Dieu promet

la foi,non aux contempteurs & profanes,mais

aux auditeurs, mais aux facteurs de ſa paro

le. Meſpriſer donc les moyens ordonnez de

Dieu, c'eſt le tenter. Se ietter en bas c'eſt ne

liger les moyés de noſtre conſeruation.Donc

# ietter en bas c'eſtoit tenter Dieu,c'eſtoit ſor

tir de ſes voyes.Fort à propos dócIeſus Chriſt

au commandement du Diable oppoſe la de

fenfe de l'Eternel, Tu ne tenteraspoint le Seigneur

ton Dieu. Le meſme faut-il faire contre toute

autre ſollicitation à mal.

Sile Diable t'incite à la volupté: reſpon que

Dieu a dit,Tune paillarderas point.Si à l'aua

rice : reſpon qu'il a dit, Nevousamaſſez point

· de threſors en la terre,où la tigne&la rouillu

- rs#
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re gaſtent tout : & là ou les larrons†&

deſrobent : mais amaſſez-vous des threſors au

ciel, là où la tigne & la rouillure ne gaſtera

rien,& là où les larrons ne percent ni ne deſ

robent. |

S'il t'incite à lagourmandiſe: Reſpon,qu'il

ne faut point tenter Dieu, qui nous dit au 2I.

, de S.Luc, Prenez donc garde à vous-meſmes

que d'auenture vos cœurs ne ſoyent greuez

degourmandiſe & d'yurongnerie,& des ſou

cis de ceſte vie ; & que ce iour-la ſoudain ne

vous ſurprene. En vn mot donc,aux alleche

mens de Satan oppoſe les defenſes de Dieu,

qui ſeul a autorité & pouuoir tant de nous

commander,que de nous defendre. -

Reſte la reſponſe à la troiſiéme tentation.

Le Diable promet à noſtre Seigneur Ieſus

Chriſt de lui bailler tous les royaumes du

monde & leur gloire ; ſien ſe proſternant en

terre il l'adore. A cela Chriſt reſpond deux

choſes. - Premierement, il lui dit , Va Satan.

Comme s'il diſoit, Tu ne merites plus de reſ

ponſe.Tu meprouoques à indignation. T'a-

doreroi-ie, toi qui n'es rien moins que Dieue

toi qui ne peus produire des poux en E

gypte ? toi qui es maudit eternellement ?

Et toi , me donnerois-tu ce que tu me

promets ? toi, qui es de toutes les creatu

res la plus miſerable : toi , qui par ci a

pres ſans permiſſion ne pourras entrer au
N,
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ventre des pourceaux, tu promets ici les Ro•

yaumes, que Dieu ſeul peut donner & oſter.

Par là tu monſtres que tu es menteur dés le

commencement, voire le pere de tout men

ſonge.

L'autre reſponſe eſt derechefvnpaſſage de

PEſcriture pris du 6. & 1o. du 1)euteronome,

& du 7. du 1. liure de Samuel. Tu adoreras le

Seigneurton Dieu, & à luiſeultu ſeruiras. Comme

, ſi en vn mot il diſoit, L'honneur que tu me

demandes eſt deu à l ieu ſeul.Et ainſi Chriſt

chaſſe le Diable. Mais auec raiſon, couchee

formellementen l'Eſcriture. Et par là ilmon

ſtre puis que , ieu ſeul doit eſtre adoré, puis

que meſme deuant lui ſeulon ſe doit proſter

ner, (car c'eſt ce que le Diable demande à Ie

ſus Chriſt)par là di-ie il monſtre combien eſt

abominable l'idolatrie de ceux qui auiour

d'hui inuoquent les Saincts,ou qui baiſent la

antouffle d'vn hommemortel.Ilseſpargnent

†verité, s'ils diſent que ce n'eſt qu'vn hon

neur politique.Carils ne lui rendent cet hon

neur qu'entant qu'il ſe dit vicaire de Ieſus

Chriſt,lequela proteſté que ſon regnen'eſtoit

point de ce monde. Et dans Rome onpurge

roit par feu le crimede ceux qui ſe vanteroient

de baiſer les pieds de ſa Saincteté,ſans le con

ſiderer vicaire de Ieſus Chriſt. Mais ceſte

matiere ſera traittee plus au long à autre

temps. - , " -

- L*iſſue
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L'iſſue de ce combat a eſté honteuſe au

Diable,& auantageuſe pour la gloire de Ieſus

Chriſt. Le Diable quitte le champ de bataille

contraint d'obeïr à la voix du Fils de Dieu,de

le laiſſer, de ſe retirer. Chriſt demeure victo

rieux : en teſmoignage dcquoilesAngess'ap

prochent de lui, & le ſeruent. Telle auſſi ſera

noſtre iſſue en toutes nos tentations, comme

S.Iaques l'enſeigne au premier chap. de ſon

Epiſtre, Bien-heureux eſt l'homme qui en

dure tentation : car quand il aura eſté rendu

eſprouué , il receura la couronne de vie que

Dieu a promiſe à ceux qui l'aiment.

O hiſtoire, ô combat, plein d'inſtruction

pour nous,& de conſolation! Mais le temps

nous arreſte : autrement nous aurions à ſatis

faire à quelques queſtions quiſe preſentent,&

à en recueillir les doctrines ou generales ou

particulieres. Car quantaux queſtions,on peut

demander iciraiſon de la diuerſité qui eſt en

tre S.Matthieu &S.Luc,ſur l'ordre des tenta

tions. Auſſi ſe peut-on enquerir du nombre

des tentations. Bref,on peut demander ſi ces

choſes ſont aduenues reellement, ou ſimple

ment en viſion , que le Diable ait tranſporté

IeſusChriſt,& lui ait monſtrétous les Royau

mes de la terre. Pour les doctrines, en general

nous verrons que puis que Chriſt a vaincu

le Diable en ceſte tentation, c'eſt pour noſtre

ſalut & vtilité. Item que les ſeules armes, par
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leſquellesille faut combattre,c'eſt l'Eſcriture

Saincte. Specialement il nous ſera monſtré

que nulle tentation ne nous arriue que par la

volonté & conduite de Dieu. Nous verrons

quel eſt l'vſage & l'abus du iuſne. Que Dieu

pour nous nourrir & ſuſtanter n'eſt nullement

attaché aux moyens & cauſes ſecondes: Nous

verrons quel eſt le naturel du iable:de quels

artifices il vſe pour nous ſeduire. Combien

ſoigneuſement nous deuons veiller & prier

de peur que nous ne tombions en ſes pieges:

Combien Ieſus Chriſt s'eſt humilié à noſtre

occaſion : Qu'il ne ſe faut iamais eſloigner

des moyens legitimes ordonnez de Dieu, ni

des bornes de noſtre vocation. Que ſon ſe

cours ne nous eſt point promis ſi nous ſor

tons hors des bornes qu'il nous a preſcrites.

Que l'idolatrie eſt vn crimeabominable.Que

l'iſſue de la tentation eſt touſiours fauorable

aux enfans de Dieu. Que Dieu, pour noſtre

| conſeruation,campe ſes Saincts Anges à l'en

tour de nous.

Voila quelques vnes des principales do

ëtrines& conſolations qui nous§ de ce

texte. Afin que deſia chacun iuge combien

nous peut eſtre vtile l'exacte meditation de

ceſte hiſtoire.

Mais finiſſons par les auantages que Sa

tan a pretendu auoir ſur Ieſus Chriſt Pour

le Lieu, il eſt dit que le Diable a trouué Ieſus

- Chriſt

-"

|
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Chriſtau deſert.Et pluſieurs d'entre nous cer

chent auiourd'hui le Diable dans les villes,

dans les lieux les plus deſbordez & diſſolus.

En viuant comme vous faites , vous n'auez

garde quevousneletrouuiez.Nous ne diſons

pas qu'vn fidele doiue renoncer à toute ſocie

téhumaine : ains nousſçauons qu'il faut ſer

uir à Dieu quelque part qu'il nous appelle. Et

ſeroit à deſirer qu'au milieu de la† grande

corruption du monde ſe trouuaſt bon nom

bre de fideles deſquels reluiſiſt la pieté,lamo

deſtie, la reformation. Mais où viuons-nous

auiourd'hui ? Non au deſert : non en noſtre

cabinet, pour inuoquer le nom de l'Eternel,

pour lui demanderſon Eſprit àl'encontredes

tentations du Diable. Nous viuons en conti

nuelles deſbauches,& es compagnies les plus

deſbordees, & deprauees. Car qu'on change

les choſes, & nous changerons les noms. On

voidnonla foi de ceux qui ſe diſent de la Reli

gion,carelle eſt inuiſible : ſi de ſa nature, auſſi

en leurs œuures. Mais ony voidl'impudicité

eſcrite ſur le front, repreſentee par geſtes, par

paroles, par habits qui offenſent meſme nos

aduerſaires. De Chreſtiens nous ſommes de

uenus baladins. Mais il eſt à craindre que par

nosbalets nous ne baliyonsnoſtre maiſon†

ne façon extraordinaire,& que le Diable trou

uant noſtre maiſon ſi§ & ornee, il

ne viene auec ſept eſprits pires quelui,comme

l)
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ileſt dit enl'onziéme de S.Luc.Sil'ondit que

nous parlons bien hautpour choſes indifferé

tes: Nousreſpondons, qu'auſſi toſt nous quit

terions la chaire de verité, que de vous accor

der que ce ſoit choſe indifferente que les Re

formez viuentauiourd'huiindifferemmenta

uec les difformez & diſſolus. Ia n'auiene que

nousdiſions choſe indifferente les côpagnies

qui ſe font, non pour l'inſtruction de l'ame,

| maispour la corruption du corps:Cöpagnies,

deſquelles ſont bannies la ſimplicitées habits,

la modeſtie es geſtes, la pudicité es paroles:

Compagnies, eſquelles vous offenſez parpa

roles&actions non Dieu ſeulement, nonſeu

lement les vrais fideles, mais ceux d'entre nos

aduerſaires,quiontencortant ſoit peu decha

ſteté esyeux,es oreilles, au cœur.

Sivous dites, Vous en parlez comme mal

informez,& ſeulement parouy dire. Et vous,

vous n'envoyez plus l'enormité : pource que

vousyeſtes trop accouſtumez.Ne vous pren

droit-il pointenuie denous y conuier pouren

eſtre ſpectateurs?Si IeſusChriſt,ſi quelcun des

Apoſtres ſe trouuoitau milieu d'vn devosba

lets,vous iugeroit-il diſpoſez ou à eſcouter la

arole, ou à vous diſtribuer les Sacremens?

Pluſtoſt viure tous ſeuls au deſert auec Ieſus

Chriſt,que dans le monde participer à la cor

ruption qui y regne. -

Le Diable a trouué Ieſus Chriſt ayant

- - faimr
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faim. Enteleſtat n'a-ilgarde de noustrouuer

pour la pluſpart. Mais bien greués & creués

de gourmandiſe, de viande, & de breuuage.

Nos aduerſaires ſont rauis en admiration,

quand ils oyent dire que nousauons iuſné en

public. Mais ils ne le ſeroyent pas moins ſi

ſouuent, ſi quelquefois ils te voyoyent retiré

enton particulier,pourvaquer à iuſne & orai

ſon.Au lieu de cela noſtre prodigalité & deſ- .

penſe ſuperflue paroit àvn chacun. Nous de

pendonsplus en vn ſeul feſtin , que nous ne

donnons toute noſtre vie aux poures. Nous

ne defendons pointl'vſage legitime des biens

que le Seigneur nous communique. Mais

quelle pitié eſt-ce, que nousſoyons ſaouls,&

ue les membres de Ieſus Chriſt meurentde

§Où ſont ceux qui en leurs feſtins appel

lent non les riches,nonceux quileur peuuent

rendre la pareille: mais les poures,impotens,

boiteux,aueuglesP !

" Si tu dis que cela ne s'entend pas abſolu

ment à la lettre, Ie le veux : mais accorde moi

auſſi, que le ſens eſt,que ta ſubſtance, & les

biens quetu poſſedes, doiuent eſtre admini

ſtré au profit de ceux qui ſont vrayement ne

ceſſiteux. Si auiourd'hui pour exemple on

orte le bouquet à quelcun, comme on parle,

ill'acceptera, &gayement il s'engagera env

ne deſpenſe prodigieuſement exceſſiue & ſu

perflue.Carildira, n'ai-iepas#bienàdeſ

- u]•
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· pendre que les autres，Suis-ie demoindre mai

ſon ? Ne paroiftrai-ie point autant qu'eux ?

. D'auantage ngle faire point, c'eſt perdre ſa re

· putation,& peut-eſtre ruiner ſes affaires. Par

i tu vois que d$que tu en fais,c'eſt afin qu'on

te rende la pareilſe.Mais ſi aunom de Dieu&

ſous eſperance de receuoir la pareille en la re

ſurrection des morts, on te ſomme de ſubue

nir auxneceſſitez des poures en donnant la di

xiéme partie de ce qu'vn ſeul feſtin conſume,

luſieurs reſpondront que le terme vaut bien

† que nous auons à pouruoir aux no

ſtres, qu'il y en a de plus riches que nous.A-

lors donc ne nous manquent point les excu

ſes.Et il n'ya pas beaucoup de preſſe à quipa

roiſtra,mais à qui ſera par effect le plus chari

table en l'Egliſe de Dieu. O ſi ſôuuent com

me Ieſus Chriſt nous-nous aſſuiettiſſions au

iuſne & à la priere, le Diable n'auroit point

tant de priſe† nous ! Etnous-nousrendrions

non proprietaires& vſurpateurs tyranniques,

mais fideles&loyaux diſpenſateurs des biens,

de l'adminiſtration deſquels leSeigneur nous

redemandera vn iour compte.

Bref le Diable a aſſailli Ieſus Chriſt dés

qu'il l'a veu baptizé & inſtalé en ſa charge.

" Et nousauons en quelque ſorte experimenté

· le meſme en nos Egliſes. Dés qu'il a pleu à

, Dieu par ſa miſericorde les faire renaiſtre : Sa

#an ne s'eſt point tenu coy, il a ſuſcité au de

· .. -' hors
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hors pluſieurs ennemis : au dedans beaucoup

de diuiſions. Et ce n'eſt point ſans beaucou

de tentations que nous en ſommes venus†
qu'ici,qu'encor auiourd'hui nousſubſiſtons.

| Et pleuſt à ce† Dieu, que nous ypriſ

ſions garde de plus pres. Car pluſieurs n'ap

perçoiuent point latentation,qu'ils n'en ayent

eſté renuerſez. Et nous ne comprenons point

aſſés combien le Diable nous en veut. Quelle

rage lui apporte & à ſes ſuppoſts,de voir que

Dieu nous a ſanctifiez par ſa parole, & qu'il

nous a par tout ſi paiſiblement eſtablis. Satan

ne s'y oppoſeroit-il point ? Il le fait, & auec

autant d'artifice que iamais: voire auecautant

& plus de danger, que pluſieurs ne le ſentent

point. Ne lui ouurons point la porte. Reſi

ſtons-lui & il s'enfuira de nous. Inuoquonsle

nom de Dieu. Ayons ſa parole en noſtre bou

che & en noſtre cœur. Et il aduiendra qu'a-

presauoir obtenuviétoireicibas.làhaut nous

regnerons eternellement. Dieu nous

- çn face la grace,

-
º>
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